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LAVERSINES ET MALASSISE

L’histoire de la seigneurie de Laversine est traitée sous
différentes périodes. La première va du XIVe siècle à la
fin du XVIe siècle. L’auteur évoque Philippe Romain,
Vasco de Sousa et son fils Jean Suze, la mise en valeur
du domaine, le contenu de l’accord entre Jean Suze et
le prieur David Chambellan, Philippe, fils de Jean et son
épouse Claude de Villiers de l’Isle-Adam. Il termine cette
époque par l’inventaire établi en 1578. Il consacre en-
suite son étude aux années qui vont de 1596 à 1635,
avec Nicolas Regnard qui établit ses droits seigneuriaux
et accroît le domaine. Gustave Macon énumère les biens
à Laversine même, à Saint-Maximin, à Trossy et aux
Fontaines, aux Hayes. Il rapporte la vente du domaine à
François Gervaise et la construction de la nouvelle
chapelle. Il s’intéresse ensuite aux années 1635 à 1639,
avec Charles de Rouvroy, marquis de Saint-Simon, et
rapporte « l’estat au vray, au long et par le menu » de la
terre de Laversine tel que le mentionna Pierre Aberlenc,
archiviste à Chantilly qui compléta son travail par une
énumération et une explication de tous les droits qui
appartenaient au seigneur de Laversine. L’auteur étudie
également le fief d’Ercuis à Trossy, avec une énuméra-
tion des biens en 1399, l’affaiblissement de la seigneu-
rie, son historique, le dénombrement du fief le 15 décem-
bre 1617 et la liste des biens tenus par les particuliers.
Il revient ensuite à la seigneurie de Laversine de 1640 à
1789, évoquant la marquise de Saint-Simon, la recons-
truction du moulin, les baux, ainsi que le droit de bac et
le conflit avec les religieux de Saint-Leu. Cette époque
s’achève avec le rachat du domaine par le prince de
Condé, l’inventaire du 15 juin 1695, puis l’abandon et
la démolition du château. En conclusion, Gustave
Macon évoque l’exil du duc d’Aumale, la fin de l’ac-
croissement du domaine de Chantilly et la vente au
baron de Rothschild. La fin de l’ouvrage est consa-
crée à la seigneurie de Malassise, avec un histori-
que depuis 1354, puis au fief de la Maison-Blanche.

Ce livre est publié dans la collection
Monographies des villes et villages
de France, dirigée par M.-G.

Micberth, qui compte plus de 2 850 titres à ce
jour. « Le château actuel de Laversine, écrit
l’auteur, qui domine la vallée de l’Oise, n’oc-
cupe pas l’emplacement de l’ancien château ;
celui-ci se trouvait un peu plus loin vers Creil,
et plus bas, adossé à la masse rocheuse qui
s’arrête brusquement à pic à une centaine de
mètres de la rivière ; au devant s’étendaient
les jardins jusqu’au bord de l’eau, compre-
nant une chapelle isolée à l’usage des habi-
tants du château et des quelques maisons
voisines, situées devant l’entrée du manoir

(...) Ce hameau des Hayes, dont il reste la vieille
ferme de Pintelant sur l’ancienne route de Paris
à Creil, était assez importante et formait une
mairie royale, indépendante de la seigneurie de
Laversine et relevant comme elle du château de
Creil. Laversine et les Hayes faisaient partie de
la paroisse de Saint-Maximin, ainsi que le gros
hameau de Trossy, qui s’étendait dans la direc-
tion de la rivière, au-dessous de l’église parois-
siale, autour de laquelle il n’y avait que quelques
maisons composant le village. La seigneurie de
Trossy était aussi un fief de la châtellenie de
Creil. »
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Gustave Macon est né le
26 mai 1865 à Hirson, dans
l’Aisne. Son père était garde géné-

ral du domaine du Nouvion-en-Thiérache,
propriété du duc d’Aumale. Une fois son
baccalauréat obtenu en 1883, il devient
attaché au secrétariat particulier d’Henri
d’Orléans, duc d’Aumale, puis chargé de la
bibliothèque et des archives. À partir de
1892, il devient le premier conservateur
adjoint du musée Condé, du vivant même
du duc, chargé de la garde et de l’entretien

du musée et des collections. Par un codicille
à son testament, la même année, le duc
d’Aumale demanda à l’Institut de France de
confirmer Gustave Macon dans ses fonc-
tions, après sa mort. Très proche du duc et
entièrement dévoué à lui, Gustave Macon
consacra son existence à réaliser ses inten-
tions et ses souhaits. Il résida jusqu’à sa
mort le 1er novembre 1930, dans son ap-
partement de fonction du château d’En-
ghien. Son travail d’historien porte essen-
tiellement sur le domaine de Chantilly et
ses collections, et demeure un outil indis-
pensable pour toute étude sur le sujet.
Homme d’archives, il se passionna pour la
découverte et l’exploitation de documents
inédits et il est à l’origine du cadre de
classement des archives de Chantilly,
tel qu’il est encore utilisé de nos jours.
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HISTORIQUE DES SEIGNEURIES DE LAVERSINE ET MALASSISE

En recomposant l’histoire des seigneuries de Laversine et de Malassise, Gustave Macon présente les
personnages qui ont joué un rôle dans leur mise en valeur ou leur déclin et reconstitue les destinées des
maisons qui les ont constituées, évoquant les circonstances de leur passage à différents propriétaires dont

il révèle la condition sociale. Cet archiviste émérite s’appuie sur les nombreux documents qu’il a pu consulter,
reproduisant les inventaires les plus pertinents. Il rend un particulier hommage à l’un de ses prédécesseurs, Pierre
Aberlenc, dont les fruits d’un travail minutieux pendant quarante ans, demeurent au musée Condé. Grâce à eux, il
a pu retrouver l’identité des anciens seigneurs mais aussi donner un descriptif souvent détaillé des lieux qu’il évoque.
Les accords et les baux qui ont régi pendant des siècles les rapports entre les différents protagonistes reflètent le
contexte et le climat de chaque époque. Ainsi, en 1497, Jean de Suze, pour mettre un terme à un procès débuté du
temps de son père, établit une transaction avec le prieur David Chambellan qui définit les droits de chacun et la
conservation pour le prieuré de toutes les dîmes sur les terres de Laversine, Trossy, Saint-Maximin et des Hayes.
Les religieux de Saint-Leu protestèrent aussi contre l’exercice de la justice dans le bac par les officiers de Laversine,
avant de s’incliner devant le nouveau et puissant seigneur, le prince de Condé, qui racheta le domaine en 1694. Au
cours des siècles, les droits des seigneurs de Laversine furent multiples et variés, allant du droit de pêche au droit
« d’estaux pour vendre chair et faire boucherie », en passant par le droit de voirie. Le droit absolu de carrière qui
tendait à les rendre propriétaires du sous-sol là même où le sol ne leur appartenait pas, fut quant à lui, à l’origine
de nombreuses contestations, aux XVIIe et XVIIIe siècles. Parce qu’il était trop proche de celui de Chantilly, le château
ne fut pas habité par le prince de Condé. Après le projet avorté de l’installation d’une manufacture de draps fins, il
tomba progressivement à l’abandon, avant d’être démoli. L’exil du duc d’Aumale en 1848 et les décrets de 1852
relatifs au bien de sa famille marquèrent la fin de l’accroissement du domaine de Chantilly. Ce fut le baron de
Rothschild qui résolut alors de reconstituer le vieux domaine de Laversine.
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